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CHAPITRE PREMIER

« Le nouveau rempart »

Yzon - Une immense galaxie foisonnant de vie où des milliards d'individus se 
battaient pour survivre. Ce n'était pas la Voie Lactée mais les choses n'étaient guère 
différentes.

Iris. - Un petit système perdu dans cette immensité. Un parmi tant d'autres 
mais ce système était le fruit de toutes les convoitises. Il attirait ceux qui 
recherchaient l'aventure, ceux qui rêvaient de pouvoir et de domination, ceux qui 
avaient juré fidélité à des idéaux, ceux qui était là simplement parce que le destin 
avait choisi à leur place.

Lys 5 - Un étrange nom pour une station. En réalité, elle s'appelait Deep Space 
5 mais plus personne n'utilisait ce nom si peu original. Celle qui commandait cette 
station à l'histoire tourmentée était une Bajorane du nom de Kcinna Alyecha. Comme 
Lys 5, elle était devenue une icône, un symbole que ses ennemis avaient essayé de 
détruire. En vain. Alyecha semblait aussi invulnérable que sa station. Coups après 
coups, elles ne tombaient toujours pas. Et ça, pour les deux nouveaux ennemis de 
Starfleet qu'étaient K'Lor et Ronak, c'était insupportable.

* * * * *

Station Lys 5, Système Iris, Yzon
Autour de la station Lys 5, quelques workbees s'affairaient autour des derniers

débris qui restaient du combat qui avait opposé les officiers de Starfleet aux 
Klingons et aux Romuliens. L'USS-Republic avait rejoins les docks de Lys 5. 
L'Enterprise s'était mis en orbite d'Iris III et les derniers officiers sur le Republic 
avaient rejoins leur poste sur le mythique vaisseau de Starfleet. L'Amiral Crews 
debout devant la baie vitrée de la salle d'observation admirait la vue en silence.

- « David ? » Demande Alyecha.
Crews accueillit sa boss avec un large sourire, la Bajorane avait enfin pu quitter

l'infirmerie.
- « Ils vous ont lâché si vite ? » Demande Crews à son tout.
- « Deux jours au sickbay, c'est deux jours de trop. Alors ? Comment les choses

avancent ? »
La CO de Lys 5 avait posé la question mais elle connaissait déjà la réponse, elle 

avait commandé la station depuis son biobed au grand dam du personnel médical.



- « L'Enterprise est sur le départ. »
- « On doit une fière chandelle à ce vaisseau. » Dit Alyecha.
Crews jeta un coup d'œil à la Bajorane. Elle semblait si sereine, comme si tout 

‐ce qu'ils vivaient faisaient partie de la routine. Crews se dit que c'était peut être vrai 
‐concernant Alyecha. Elle avait vécu tant de choses sur cette station. Qu'est ce qui 

pouvait encore la surprendre ?
‐- « Comment allons nous faire à présent ? »

- « Hum ? » Demande Alyecha.
- « Sans le warp core. » Répond Crews
- « On a déjà installé celui de rechange. »
- « Il n'égalera jamais l'ancien. »
- « Non. A présent, nous sommes un équipage ordinaire sur une station 

ordinaire. »
- « Vraiment ? » Demande Crews.
- « Dans l'esprit de nos ennemis, sûrement. Ils pensent nous avoir affaibli. 

‐C'est peut  être vrai mais... » Répond Alyecha.
Il y eut un silence.
- « Regardez l'Enterprise. Ce vaisseau n'a rien d'extraordinaire en soi. Nous 

possédons des centaines de vaisseaux similaire à lui. Ce qui fait la force de ce navire, 
c'est son équipage et tous ceux qui ont servi à son bord. La force de Lys 5, c'est nos 
hommes et tous les équipages que nous envoyons à travers Yzon. » Dit Alyecha.

Alyecha eut un petit sourire en coin en observant les workbees qui sillonnaient 
l'espace autour de la station.

- « Tant qu'il y a de la vie, il y a de l'espoir... C'est ça ? » Demande Crews.
- « Oui, quelque chose comme ça. » Alyecha tendit le padd qu'elle tenait à 

Crews. « J'ai accepté votre proposition. Nous allons constituer une nouvelle flotte de 
Lys 5. Le Patriote et le Perséides en feront partie. Et leur mission prendra effet dès 
que les réparations seront terminées. » Alyecha lança avant de partir. « Vous êtes le 
nouveau CO de l'USS-Patriote, flagship de la Flotte de Défense. Vous êtes 
officiellement le nouveau rempart qui nous protège des hordes ennemis. Félicitations, 
Amiral Crews ! »

Crews, un peu penaud, regarda le padd, l'énorme logo de Starfleet tournait 
‐lentement au  dessus de lettre d'or : Flotte de Défense de Deep Space 5.

* * * * *

Station Lys 5, Système Iris, Yzon
L'Amiral Morath venait de se matérialiser dans l’un des couloirs de la station 

amenant aux anneaux d’habitation. Il n’était pas seul, il était accompagné d’un officier 
de sécurité. Il n’aimait pas cela et pour tout dire, il n’avait même pas décroché une 
parole à sa « baby Sitter ». Mais il n’avait pas eu d’autres choix que d’accepter cela. 
C’était en fait la condition obligatoire qu’avait imposé Vizs, sa FO, pour que Morath 
puisse continuer à se balader sur la station. Le fils de Korn avait eut beau grogner 



tout ce qu’il savait, Vizs n’avait rien voulu savoir. En outre, maintenant ses 
déplacements étaient assurés directement par téléporteur depuis le Nordik. Cela 
avait au moins l’avantage de rendre les déplacements plus rapide et plus commodes.

Aujourd’hui Morath avait « enfilé » sa caquette de troisième aux commandes de
la station Lys 5 et devait se rendre à un amphithéâtre pour présider la commission 
d’enquête sur la destruction du Boréal en mission.

Morath remit en place son uniforme et passa enfin la porte qui donnait accès à 
l’amphithéâtre. Il pouvait reconnaître quelques un des officiers du Boréal.

- « Amiral ! Bienvenue à bord de Lys 5 ! » Dit Katarn.
- « Bonjour Cmdr, et repos. » Répond Morath
Le FO du Boréal se mit à l’aise et les deux hommes se serrèrent la main le plus 

cordialement possible. Ils s’étaient déjà rencontrés sur l’Indépendance et depuis ce 
temps Morath surveillait la carrière de Katarn, du coin de l’œil. Alors que le Bijani 
allait dire quelque chose, il fut interrompu justement par un certain Clark.

- « Bonjour Amiral. Clark Sullivan, journaliste pour le journal : L’Écho de Lys 5. 
Je me demandais si vous accepteriez de répondre à quelques questions. » Dit Clark.

Morath fut d’abord surpris, instinctivement, il fit un pas en arrière et chercha 
du regard quelqu’un qui pourrait l’aider. Voyant que Katarn semblait encore plus 
embarrassé que lui, il décida de prendre son ton le plus sympathique qu’il pouvait avoir 
en magasin.

- « J’ai entendu parlé de vous. Mais ceci est une commission d’enquête pour 
déterminer les responsabilités d’un équipage de Starfleet dans la perte d’un vaisseau 
spatial. Votre présence n’est tout simplement pas autorisé, vous ne serez d'ailleurs 
pas dans la salle pendant cette commission.» Dit Morath.

- « C’est une entrave à la liberté de la presse ! Vous n’avez pas le droit de nous 
museler comme cela. Mes lecteurs ont le droit de savoir. » Dit Clark.

- « Ils sauront tout ce qu’il y a à savoir, par le communiqué que fera passer 
Starfleet en temps voulu. Maintenant, je ne vous le répéterais pas deux fois, dégagez 
de ma vue ! Si je vous revois dans les parages, ou a tourner autour d’un des officiers 
du Boréal, durant toute la commission, vous aurez gagné un allez simple pour la voie 
Lactée, sans aucun espoir d’un possible retour en Yzon. » Dit Morath.

En disant cela, Morath avait refait un pas en avant, et approché son visage à 
quelques centimètre de celui du journaliste. Morath commençait à grogner... Clark ne 
demanda pas son reste, et bien qu’il râlait et que cela pouvait s’entendre dans tout 
l’amphithéâtre, il quitta la pièce rapidement.

Le TIC du Boréal intervint.
- « Amiral, sauf le respect que je vous dois, vous êtes sérieux pour cette 

histoire d’enquête ? Tout le monde sait que ce n’est pas nécessaire. Le capitaine 
Andropov n’était pas aux commandes du Boréal quand il s’est crashé. Ce serait injuste 
de lui en tenir rigueur pour cela non ? » Demande Daidama.

- « Voilà des arguments intéressants, je serais vous, je les garderais pour la 
commission d’enquête si jamais je venais a vous interroger. » Dit Morath.

Le ton était sec et n’appelait pas de commentaire. Mais pour le TIC, s’il 



connaissait mieux Morath, il aurait compris que le comportement du klingon n’était pas
réellement ce qu’il laissait croire. Il aurait su que l’argument qu’il venait d’avancer, 
était exactement ce qu’attendait Morath pour clore l’instruction de l’enquête et 
passer enfin à autre chose. Mais Starfleet est Starfleet, avec sa bureaucratie, ses 
règles, et surtout ses bureaucrates. Il fallait faire les choses dans les règles pour ne 
pas être ennuyé par la suite. L’éviction du journaliste de la salle de l’amphithéâtre 
était une suite logique de la façon de penser de Morath. Pas de témoin lui permettait 
d’orienter l’instruction comme il le souhaitait sans avoir de compte à rendre.

- « Dites moi, Katarn, où est votre supérieur ? » Demande Morath.
- « Dans ses quartiers, il doit finir de se préparer. » Répond Katarn.
- « Bien dès qu’il arrivera, nous commencerons. Cette histoire n’a que trop 

traîné ! »

* * * * *

OPS, Station Lys 5
L'Amiral Crews avait été appelé en urgence sur l'OPS de Lys 5. Au ton de voix 

d'Alyecha, il se passait quelque chose de grave. Crews fut encore plus alerté lorsqu'il 
arriva dans la salle de commandement et vit un Klingon face à Alyecha.

- « Il y a un problème ? » Demande Crews.
- « Amiral ! Vous voilà enfin. »
David Crews mit un moment à reconnaître le Klingon. L'homme avait vécu de 

mauvais moment dernièrement et cela se lisait sur son visage.
- « Comme je le disais à l'Amirale Alyecha, nous sommes à votre service. » Dit 

Jalk'ow.
L'Amiral Jalk'ow était un personnage bien connu sur la station. Il n'était pas 

seulement le père du Capitaine Andropov mais le vieux Klingon était sûrement le plus 
fidèle allié de Lys 5 et il l'avait prouvé à de nombreuses reprises.

- « Qui ça nous ? » Demande Crews.
- « Ma flotte ! Enfin, tous ceux qui ont refusé d'obéir au Général K'Lor et qui 

pour la plupart servent sous mes ordres depuis des années ! De vrais guerriers, en 
somme ! » Répond Jalk'ow.

- « Quand vous dites flotte... ? »
- « Un Negh'var et deux Vor'cha. »

‐- « David, que diriez vous de les intégrer à votre nouvelle flotte ? »
Crews eut l'air d'y réfléchir durant quelques secondes puis son visage s'illumina

et il eut le sourire d'un gamin à qui on offre une boite de petite voitures toute neuves.
- « Rooh ! Ça serait chouette ! » Dit Crews.



CHAPITRE 2

Pour l'honneur du Boréal !

USS-Darwin - Quelque part près du wormhole
Le Capitaine Stevens de l'USS-Darwin n'aurait jamais penser qu'il serait un 

jour attaqué par des alliés. Il savait qu'en Yzon, les choses étaient légèrement 
différentes mais certaines choses lui échappaient.

Sur la passerelle, il n'y avait plus aucun bruit. Stevens n'entendait que sa 
propre respiration rauque. Il devait s'être casser plusieurs côtes. Mais c'était 
beaucoup plus grave, il ne sentait plus ses jambes et était incapable de bouger.

Allongé au milieu de la passerelle, il ne voyait personne qui pouvait l'aider mais 
ses officiers étaient bien là autour de lui, sûrement aussi mal en point que lui.

Puis il entendit du bruit, on venait de téléporter quelque chose ou quelqu'un 
près de lui. ‐Mettez vous au travail ! Vite !

Il y eut du mouvement près de Stevens puis un visage klingon apparut face à lui.
- « Capt. Stevens, c'est une très mauvaise journée pour vous, on dirait... » Dit-

il.
‐- « Qu'est ce que vous... voulez ? » Demande Stevens.

- « Ne vous inquiétez pas, nous avons déjà ce que nous sommes venu chercher ! 
»

Le Capitaine de l'USS-Darwin se doutait bien de ce que les Klingons étaient 
venus récupérer. Les parents de l'Amiral Morath... Le Darwin les avait récupéré sur 
Lys 5 pour les amener sur Terre et être juger pour tentative d'assassinat, entre 
autre.

Le Klingon eut un sourire carnassier et lança avant de disparaitre : « Encore 
quelques secondes et tout sera fini. »

Stevens entendit à nouveau le bruit caractéristique de téléportation. Il essaya 
de se hisser pour atteindre une console mais il s'arrêta lorsqu'il vit l'engin noir et 
rouge posé près du fauteuil de commandent. Des symboles klingons jaunes clignotaient
dessus de plus en plus rapidement. Un petit voix électronique en sortit.

- « maH ! »
Stevens n'avait jamais été un spécialiste en technologie klingonne mais il 

pouvait aisément devenir de quoi il s'agissait.
- « vagh ! loS ! wej ! cha' ! »
Stevens ferma les yeux, il n'y avait rien d'autre à faire. « wa ' ! »
L'explosion détruisit totalement la passerelle du Darwin. Le vaisseau fut 



littéralement déchiré en deux.
Non loin, l'oiseau de proie qui avait attaqué le Darwin se cloaka à nouveau.

* * * * *

Amphithéâtre Station Lys 5
Lentement, l'endroit s'était rempli. Tous les membres d'équipage du Boréal 

était là. Des civils étaient aussi venu apporter leur appui. Les membres du senior staff
du Boréal arrivèrent près de leur TIC et de leur FO. Tous, dans leur uniforme blanc, 
avaient fière allure. Les portes s'ouvrir pour laisser apparaître leur CO.

Dvorj'ak Andropov arriva à la hauteur de son équipage. Quelque chose 
d'impressionnant se déroula. Un moment que chacun garderait dans leurs mémoires. 
Tous, officier senior tout comme ceux rassemblés dans les gradins se mirent au garde

‐à vous. Le Lt Cmdr Katarn s'approcha de son supérieur et ami.
- « Équipage du Boréal présent au rapport, Capitaine ! » Dit Katarn.
Le regard d'Andropov balaya l'assistance et s'arrêta sur les civils. Kyle eut un 

léger sourire en coin avant d'ajouter.
- « Tout l'équipage du Boréal est présent ! » Dit Katarn.
Il salua son chef. D'un regard le Fils de Jalk'oW leur fit signe qu'il pouvait se 

placer au repos.
Les trois membres de la commission firent alors leur entrée. L'Amiral Morath 

était accompagné d'un Vulcain et d'un autre officier haut gradé de Starfleet.
Le Fils de Korn fit signe à l'assistance qu'elle pouvait se rasoir. Puis, juste 

avant qu'il ne prenne la parole, un autre moment magique se déroula sous les yeux de 
Clark. Dvorj'ak s'était placé à l'endroit qui lui était réservé. Mais il fut rejoint à la 

‐fois, par le Commandeur Daidama et le Lt Cmdr Katarn et à la fois par les autres 
officiers senior du Boréal qui prirent place derrière eux, droits et fiers.

Ils étaient tous là pour l'honneur du Boréal.

* * * * *

Station Lys 5
L'Amiral Crews rêvait déjà de sa petite flotte de défense quand le Klingon qui 

se tenait devant lui reprit la parole.
- « J'aurai aimé connaître ce moment de mon vivant. Il y a longtemps que je 

rêvais de voir une flotte composée de vaisseaux klingons et de Starfleet. » Dit 
Jalk'ow.

Crews se pencha légèrement vers Alyecha.
- « De mon vivant... ? »
La Bajorane sourit.
- « Ça vous arrive de lire les rapports que nous recevons ? » Demande Alyecha.
- « Heu... » Répond Crews.
David Crews frotta sa tignasse rousse qu'il mettait un point d'honneur à ne 



jamais coiffer.
- « Moi, vous savez... La paperasserie... ! »
- « Oui, je sais. Vous avez en face de vous, l'hologramme de feu l'Amiral 

Jalk'ow. Un homme qui va nous manquer... Son second a créé ce programme pour 
immortaliser Jalk'ow. Il commence à devenir une légende parmi ses hommes et je 
crois que j'ai déjà entendu quelques opéras klingons à son honneur. »

- « Je suis sur que vous ferez la même chose à ma mort ! »
La Bajorane se retint de rire.

‐- « Je ne ferais que de brèves apparitions et je ne serais que le porte parole de
mon second sur cette station. »

Le Klingon fit le salut klingon en Qap'la sonore avant de disparaitre. Une lueur 
de tristesse passa dans le regard de l'Amirale Alyecha.

- « Oui... Nous avons perdu un grand homme... »

* * * * *

Amphithéâtre, Station Lys 5
L’Amiral Morath regardait les officiers du Boréal et ne pouvant s’empêcher de 

penser que tout cela était une perte de temps.
La Fédération était en guerre et tout un équipage complet se tenait là devant 

lui, à vouloir plaider la cause de leur commandant. Alors que tout ce beau monde aurait
été bien mieux utiliser à protéger la station et à aider les peuples membres de la 
Fédération qui en avait besoin. Enfin il souffla un grand coup. Il était temps que le 
spectacle commence et la petite scène qu’était en train de lui faire l’équipage du 
Boréal ne lui plaisait pas du tout. Il n’allait d’ailleurs pas se gêner pour le faire 
comprendre.

- « Bonjour à tous ! Nous sommes ici présent pour enquêter et débattre sur les 
‐raisons de la destruction du spationef dénommé USS-Boréal B. Notre tâche sera de 

déterminer quelles sont les raisons de cette destruction, le ou les responsables et les 
conséquence de ceci. Je présiderais cette commission et serais assistés pour cela par 
2 officiers de Starfleet. » Morath désigna du menton les 2 personnes qui se tenaient 
de chaque coté de lui. Que l’on se comprenne bien, la disparition d’un vaisseau spatial 
ne peut pas et ne doit pas passer inaperçu. Nous avons tous en tant qu’officier de 
Starfleet des obligations et des devoirs. Un capitaine de vaisseau en a encore plus. Il 
est le garant de son équipage, de leur survie mais il est aussi responsable de son 
vaisseau. C’est pourquoi aujourd’hui je veux voir devant moi le Capitaine Dvoja’k 
Andropov et le Cmdr Vorik. » Malgré ce qu’il venait de dire, aucun des officiers du 
Boréal ne voulut quitter la place qu’il venait de prendre et tous restèrent agroupé 
autour d’Andropov. « Bien ! Je vois que certaine personnes ont du mal a comprendre ce
que je dis. Devant moi et à la barre, ne doivent se tenir que les 2 personnes qui je 
viens de nommer plus haut. » Dit Morath.

Personne ne bougea.
- « Mesdames et messieurs du Boréal soit vous allez regagner vos places dans 



l’assistance, soit je fais évacuer la salle et cette commission se fera à huis clos. » Le 
‐voix rauque du Klingon éclata dans l'amphithéâtre. « Pour qui vous prenez vous ? 

‐ ‐Auriez vous oublier les bases de votre instruction militaire à l’académie ? Avez vous 
également oublier le respect de la hiérarchie et le protocole de Starfleet ? Regardez 
vous, vous êtes pitoyables ! Quelle image vous donnez de votre équipage, de Lys 5 et 
de Starfleet. Nous sommes à une commission d’enquête, pas à une cours d’assise. Mr 
Andropov ne risque pas la prison, alors soyons sérieux un petit peu et que chacun 
regagne sa place. Et au cas où il subsisterait encore un doute dans l’esprit de certains,
ceci est un ordre ! » Bon gré, malgré tous les officiers du Boréal, sans exception, 
s’exécutèrent et allèrent reprendre leur place dans l’assistance. Quelques cris et 
sifflets de mécontentements se firent entendre. Mais enfin il y avait un peu d’ordre 
dans cette commission. « On peut donc commencer maintenant. Messieurs, lequel de 
vous deux veut prendre la parole en premier. » Dit Morath.

L'ancien ingénieur de l'USS-Voyager intervint.
- « Moi amiral. J’étais aux commandes du Boréal lorsqu’il a été détruit. Le 

capitaine Andropov avait disparu et était en fait retenu prisonnier par le Général 
K’Lor. Il est donc logique que ce soit à moi de commencer, et en fait tout simplement 

‐d’assumer la responsabilité de la destruction du Boréal B. » Dit Vorik.
‐- « Pouvez vous nous en dire plus ? » Demande Morath.

- « Le USS-Boréal à été détruit lors de son écrasement sur Voltan. Le navire a 
durement touché le sol de la planète puisque lors de l’entré dans l’atmosphère le 
navire n’avait qu’un minimum de puissance moteur. La force de l’impact a causé des 
dommages irréparable au navire. » Répond Vorik.

- « Quels sont les événements qui ont mené à la perte des moteurs et à la 
destruction du navire ? » Demande Morath.

- « Alors je vais prendre du début. L’amiral Crews m’a donné le commandement, 
temporaire, du USS-Boréal suite à la disparition du Capitaine Andropov lors 
d’Événement précédent. » Dit Vorik.

‐ ‐- « Vous a t il expliqué pourquoi il vous avez choisi ? » Demande l'un des juges.
‐- « Non monsieur, seulement pourquoi il n’avait pas confié le navire au Lt Cmdr 

Katarn. » Répond Vorik.
Ce détail intéressa Morath, le Klingon avait suivi la carrière du Bijani et voulait 

entendre la raison de Crews.
- « Et quelle était cette raison ? » Demande Morath.
- « Qu’il était trop jeune, Amiral. » Répond Vorik.
Le visage de Katarn qui assistait à l'audience se durcit.
- « Bien continuez ! »

* * * * *

Base de commandement, Tropical 4
K'Lor était assise à un bureau et étudiait les derniers rapports que Lurkan avait

envoyé depuis le système Voltan. Le Klingon se débrouillait plutôt bien et bientôt, tout



le système serait totalement opérationnel. Les hommes de Lurkan avaient également 
apporté les modifications à Salem 2, l'ancien station fédéré, pour fonctionner avec 
des systèmes klingons.

Un guerrier entra dans la salle et se mit au garde à vous.
- « Général ! Ils sont là ! »
- « Faites les entrer... » Dit K'Lor.
Derrière le guerrier, un Romulien apparut, il était moitié moins grand que le 

Klingon et était si menu que le guerrier n'aurait pas eu le moindre mal à le casser en 
deux.

A la suite du Romulien, une Vulcaine semblait sur ses gardes. Elle était bien plus
grande que le Romulien et aurait pu rivaliser avec n'importe quel klingon, en son temps.

- « Ronak ! Je déteste qu'on me fasse attendre ! » Dit K'Lor.
K'Lor congédia le guerrier d'un geste. Ronak prit place face à la Klingonne, 

ignorant superbement les regards assassins qu'elle lui lançait.
- « Vous connaissez le Colonel T'Kar, je présume ? » Demande Ronak
- « Général K'Lor. »
T'Kar salua respectueusement la Klingonne. Mais visiblement, le respect n'était 

pas réciproque.
- « Faites la sortir d'ici ! » Dit K'Lor.
- « Voyons... » Dit Ronak.
- « Tout de suite ! ! »
Ronak secoua la tête en soupirant.
- « T'Kar, laissez-nous. »
La Vulcaine ne dit rien et quitta la salle. K'Lor parut se détendre un peu.
- « Vous n'êtes pas raisonnable. »
- « Faire confiance à une traîtresse ? C'est ça que vous appelez raisonnable ? » 

Demande K'Lor.
- « Elle a trahi Starfleet. Pas nous. » Dit Ronak.
- « Rien ne me garantit cela. » Dit K'Lor.
Ronak garda son sourire. Il n'était pas naïf, il savait que la Vulcaine pouvait à 

tout moment céder aux remords qui devait harasser et le poignarder dans le dos aux 
premiers signes de faiblesse. C'est pourquoi elle restait auprès de lui.

Que disaient les Terriens déjà ? Ah oui !
Garde tes amis près de toi et tes ennemis, encore plus près !



CHAPITRE 3

Qui sauvera Yzon ?

Wormhole, Yzon
L'USS-Patriote venait de quitter l'hyperespace près du wormhole. L'Amiral 

Crews était sur la passerelle, il se leva de son fauteuil lorsqu'il vit à l'écran le champs 
de débris.

- « Formes de vie ? » Demande Crews.
- « Aucune, Amiral. » Répond Donnah.
David Crews fronça les sourcils. Ils avaient face à eux ce qui restait de l'USS-

Darwin qui avait quitté Lys 5 quelques heures auparavant.
- « Amiral, je détecte une trace warp. » Dit Ylton.
- « De quelle type ? » Demande Crews.
- « Klingonne. Elle se dirige tout droit vers le système Tropical. »
Crews ferma les yeux quelques secondes. Il n'y avait rien d'étonnant à cette 

information. Le champs d'action de la toute nouvelle flotte de défense allait devoir 
s'étendre jusqu'au wormhole pour éviter d'autres attaques éclairs de ce type.

- « Ils n'ont eu aucune chance. Le Darwin n'était pas un vaisseau de guerre ! » 
Dit Andrews.

- « Il n'y a plus rien à faire. Téléportez tous les corps dans nos hangars. Nous 
allons faire en sorte de leur donner à tous une sépulture décente. » Dit Crews.

- « Amiral ! Je reçois un message de l'IKS-Isleth ! » 
- « Sur écran. »
Le visage du Capitaine Sturka apparut devant eux. Il avait tout du guerrier 

klingon typique mais il y avait trop de douceur de son regard, ce qui trahissait son 
grand cœur. Il commandait l'IKS-Isleth, l'unique Negh'var de la petite flotte de 
Crews.

‐- « C'est eux ? N'est ce pas ? » Demande Sturka.
- « Un vaisseau klingon. Il est parti vers Tropical. » Répond Crews.
- « Des survivants ? »
Crews secoua la tête.
- « K'Lor payera chèrement pour ça ! »
- « Nous récupérons les corps et nous rentrons. Nous allons devoir mettre en 

place un plan d'action pour défendre les trajets entre la station et le wormhole. »
Sturka coupa la communication et Crews retourna s'asseoir dans son fauteuil.
Il soupira en pensant que la première action de la nouvelle flotte de défense 



était de récupérer le corps sans vie de l'USS-Darwin.

* * * * *

Salle du Haut Conseil Klingon, Qonos
Le gouvernement klingon avait organisé une réunion extraordinaire ce matin. Le 

Chancelier Martok était arrivé en retard, toujours énervé et peu enclin à faire encore
des concessions. Le Klingon avait l'impression de tenir réunion extraordinaire sur 
réunion extraordinaire. La guerre contre l'Hégémonie Gorn faisait rage et avait 
réveillé les instincts guerriers de son peuple. En d'autres temps, il s'en aurait réjoui 
mais les événements prenaient une tournure qu'il n'aimait pas.

Martok s'assit à sa place. Il regarda les hommes autour de lui. Il y avait 
quelques conseillers et beaucoup de militaires, tous Généraux et tous très ambitieux. 
Ce petit nid de vipères était le quotidien de Martok et il se battait chaque jour contre
ces serpents pour rester à son poste et éviter de voir l'Empire Klingon sombrer dans 
une guerre totale.

- « Chancelier ! » Dit Erpkh.
Un Klingon venait d'entrer dans la grande salle. Martok l'observa un moment, 

c'était un très jeune homme qui portait fièrement les armoiries de sa famille. Martok 
ne les reconnut pas tout de suite.

- « Je suis Erokh, fils de GilzaH'. » Il marqua une pause comme si son identité 
devait impressionner Martok. Il y eut des murmures autour d'eux. « De la Maison de 
K'Lor ! »

Cette fois, Martok écarquilla son unique œil valide et eut un rictus peu 
engageant.

- « Tu ose te présenter à moi ! ? »
- « On m'a chargé de transmettre un message de la part du Général K'Lor à 

tout l'Empire Klingon. »
Le jeune Klingon avait tout juste l'âge de porter un bath'leth. Il était entouré 

par les plus puissants hommes de tout l'Empire mais cela ne semblait pas 
l'impressionner. Il toisait même Martok comme s'il s'agissait d'un vulgaire 
domestique.

Martok grogna légèrement.
- « Le Général K'Lor exige que notre Chancelier Martok prenne enfin la décision

qui s'impose en déclarant la guerre totale contre la Fédération et ses chiens de 
Starfleet. Nos glorieux guerriers ont déjà engagé l'ennemi dans la Galaxie d'Yzon en 
portant fièrement les étendard de notre Empire. L'affront que nous a fait Starfleet 
doit être payé de leur sang ! » Dit Erpkh.

- « La Fédération est notre alliée... ! » Dit Martok.
- « Elle ne l'est plus depuis que leurs vaisseaux ont attaqué le système Tropical 

sans aucune raison. L'Amiral Morath... » Dit Erpkh.
‐- « TAIS TOI ! ! »

Le jeune Klingon obéit. Martok se leva, attrapa un bath'leth à l'un des gardes 



près de lui et s'avança vers Erokh.
Il fit un moulinet avec l'arme, fit mine de frapper Erokh et s'arrêta 

brusquement. La lame était à un centimètre de la gorge du klingon.
- « La Maison de K'Lor a jeté le déshonneur sur l'Empire. »
Erokh resta silencieux.
- « Retourne en Yzon et dis cela à ta Maîtresse : Sa Maison n'est plus rien à 

présent. Bannie de son peuple, son nom sera effacé de nos mémoires et tout ce qu'elle
a entrepris deviendra poussière. Chacun de ses vaisseaux qui franchira le wormhole 
sera abattu sans sommation. Ceux qui choisiront de servir sous son étendard seront 
traqués et chassés de l'Empire. »

Deux militaires s'emparèrent d'Erokh qui fut jeté hors de la salle du Haut 
Conseil.

Martok jeta un regard circulaire sur ses hommes. Il avait conscience que bon 
‐nombre d'entre eux approuvait les actions de K'Lor contre Lys 5. L'idéologie anti

Fédération des anciens temps faisait à nouveau son apparition et Martok ne pouvait 
rien contre ça.

Martok serra le bath'leth contre sa cuisse, affrontant sans ciller les regards 
de reproches des conseillers et des militaires.

L'appel de la guerre coulait dans leurs veines et ils étaient tous prêts à envoyer
tous les vaisseaux de l'Empire affronter les Gorn et les Romuliens et ils rêvaient tous 
de voir un jour leurs vaisseaux de guerre s'abattre sur la Terre.

La guerre contre la Fédération se profilait dans un future proche. Et ce future 
sanglant se produisait déjà en Yzon.

- « Que Khaless les protège tous ! »

* * * * *

Quartiers du Lt Morak, USS-Indépendance.
Le jeune fils de T'Kar, Rayan Morak, qui servait toujours à bord de 

l'Indépendance, avait laissé ses collègues aux mess hall. Après ce qu'ils avaient vécu, 
il ne se sentait pas de célébrer leur victoire.

- « Vous avez un message en attente. » Dit l'ordinateur.
- « Un message de qui ? » Demande Morak.
- « Expéditeur inconnu. »

‐- « Humm... Passe le. »
Le visage de T'Kar apparut à l'écran. Morak se figea.
- « Bonjour mon fils... »
Rayan Morak s'était assis lentement sans lâcher l'écran du regard.
- « J'ai quelques minutes de répits pour enregistrer ce message. Quand tu le 

recevras, tu aura sûrement perdu tout estime pour moi. Tu as déjà ressenti ça 
auparavant quand je t'ai laissé sur Vulcain sans me soucier de ta sécurité. Je suis une 
mère bien décevante et j'aurai aimé que ça ne soit pas le cas. Dans quelques instants, 
je vais m 'apprêter à combattre ceux qui ont été mes amis. Ma famille...



Les raisons qui me poussent à agir ainsi peuvent paraitre obscures pour certains
etje serais la traître pour vous tous. Je fais ce sacrifice pour Yzon. Pour que lefutur 
que nous avons entrevu tous les deux ne s'accomplisse jamais. J'aimerais que tu 
transmette les données qui sont encryptées dans ce message. Ce sont celles que j'ai 
pu récolté lors de ma mission sur l'USS-Seeker. Transmets cela à l'Amiral Crews. Je 
t'en prie, c'est important. C'est la dernière faveur que je te demande. »

T'Kar esquissa un sourire.
- « Je t'aime, Rayan... »
Le message s'arrêta là.
- « Menteuse... »
Rayan se leva brusquement et frappa l'écran de toute ses forces.
- « MENTEUSE ! ! ! »

* * * * *

Le vent soufflait fort depuis des heures sur la plaine désertique. Sur ce caillou 
sans vie, on aurait pu penser qu 'il n 'y aurait rien pour venir perturber les tempêtes 
terribles qui s 'abattaient de façon si régulière chaque été sur le continent austral. 
Pourtant, il y avait bien de la vie. Des colons Romuliens vivaient ici depuis quelques 
années, supportant la chaleur et le sable.

Le petit garçon qui courrait dans la poussière n 'avait pas connu d'autres 
‐planètes que celle ci. C'était une vie rude mais il aimait cet endroit.

Il se retourna. Sa mère était à plusieurs centaines de mètres, une main devant 
ses yeux pour les protéger du soleil. L 'enfant ne pouvait voir que son sourire si 
réconfortant et ses longs cheveux noirs qui se balançaient dans l'air sec. Il lui fit un 
signe de la main.

- « Maman ! »
Sa voix se perdit dans le vent. L'enfant ne bougea pas lorsque sa mère disparut 

lentement comme si son corps devenait des millions de petits grains de sable.
Il se rappela alors. Sa mère n 'était plus là depuis si longtemps.
Tout changea autour de lui. C'était toujours la même planète mais la guerre 

faisait rage. Une guerre qui ne concernait pas les colons mais pourtant les morts 
s'accumulaient autour d'eux.

L'enfant romulien avait vu dans le ciel rouge les premiers tirs échangés entre 
les vaisseaux qui étaient entré dans leur système solaire. On lui avait dis qu'il 

‐s'agissait de vaisseaux Klingon et de la Fédération. Qu'avait il pu comprendre de tout 
cela ? Il n'avait jamais rencontré d'aliens de sa vie et là, ils s'introduisaient dans son 
petit monde et se battaient sans se soucier de la désolation qu'ils semaient dans leur 
sillage.

Il était si jeune quand l'enfer s'était abattu. Il avait vu la boule de feu entrer 
‐dans l'atmosphère au dessus de la petite ville qui l'avait vu naître. Il l'avait regardé 

sans comprendre. Il n'avait pas compris qu'il s'agissait d'un des vaisseaux de 
Starfleet qui combattaient les Klingons depuis des semaines. Il s'était contenté de 



l'observer, immobile et incrédule. Et sans un bruit, il vit l'énorme boule defeu 
s'abattre sur les maisons coloniales.

Sa famille...
Sa vie...
Le peu de choses qu'il avait venait de disparaitre dans lesflammes.
...
La vision s'envola brutalement. Ronak avais mis ses mains autour du cou de la 

Vulcaine. T'Kar ne bougeait plus. Le Romulien murmura à ses oreilles.
- « Ne refaites plus jamais ça... ! » Dit Ronak.
Il la lâcha brutalement et T'Kar tomba à terre.
- « Ne vous méprenez pas, Colonel ! Ces séances ne sont là que pour me 

permettre de voir vos souvenirs. Pas les miens ! ! » Dit Ronak.
T'Kar eut du mal à se remettre du choc violent qu'avait causé l'arrêt soudain 

du Mind Meld avec Ronak. Depuis leur rencontre, ils avaient effectués de nombreuses 
fusions mentales et plus le temps passait, plus cela devenait éprouvants pour la 
Vulcaine.

Ronak lui lança un dernier regard de colère puis quitta les quartiers de T'Kar. 
Le Romulien qui assistait toujours aux fusions était le jeune Setesh.

Allongée sur le sol, le regard dans le vide, T'Kar reprenait sa respiration. Des 
larmes coulaient sur son visage. Elle pouvait encore ressentir les émotions confuses de
l'enfant romulien qu'elle avait aperçu.

Ronak.
T'Kar savait qu'elle jouait un jeu dangereux mais elle ne pouvait s'empêcher de 

vouloir en savoir plus sur cet homme. Et plus le temps passait, plus elle était fascinée 
par ce personnage charismatique.

Setesh s'agenouilla à ses cotés, il n'osait pas la toucher.
- « Colonel ? » Demande Setesh.
- « Un moment... » Répond T'Kar
Les secondes passèrent, la Vulcaine reprenait des couleurs et les émotions 

issues de la vision s'évanouissaient doucement.
- « Vous n'auriez pas du. »
Le Romulien était devenu le second de T'Kar. Et c'était sûrement le seul allié 

sincère qu'elle avait à présent dans toute la galaxie.
- « Il est capable de vous tuer. » Dit Setesh.
- « Il le fera le jour où je ne lui serais plus utile. En attendant... j'ai besoin de 

savoir. » Ajoute T'Kar
La Vulcaine se releva, fit quelques pas, attrapa une bouteille de bière romulien 

qui traînait sur la petite table. T'Kar avait repris ses vieilles habitudes.
Elle se laissa tomber dans un des fauteuils et prit une rasade du liquide bleuté.
- « Savoir quoi ? » Demande Setesh.
- « Vous ne vous préoccupez pas de savoir à qui vous avez confié votre vie ? » 

Demande T'Kar à son tour.
La Vulcaine prit une autre rasade et jeta un coup d'œil à la vue spatiale. Les 



étoiles filaient. Elle se remémora le jour où Ronak l'avait sorti de l'escape pod du 
Seeker. Le Romulien s'était emparé d'elle, de sa vie, des informations qu'elle 
détenait, elle avait du faire un choix : mourir des mains de Ronak ou le servir.

‐Et peut être sauver Yzon !



 
CHAPITRE 4

Le Message

‐Ready room du FO Station Lys 5
L'Amiral Crews était assis à son bureau et regardait son terminal en tapotant 

sur son bureau. Il avait appelé l'Amirale Alyecha et attendait sa venue.
La porte s'ouvrit et la Bajorane entra.
- « Veuillez me pardonner. » Dit Alyecha.
Cette réunion n'en finissait plus. Crews lui répondit par un sourire.
- « Il y a du nouveau ? » Demande Alyecha.
- « On peut dire ça... J'ai reçu un message de l'USS-Indépendance. » Répond 

Crews.
- « Ils ont des soucis ? »
- « Cela ne venait pas du High Command mais de l'un de leur officiers. Le Lt 

Rayan Morak. »
- « Ce nom m'est familier... »
- « Le fils de T'Kar. Elle l'a contacté. Elle a placé des données cryptées dans 

son message qu'elle a envoyé avant l'attaque de Lys 5. »
‐- « Pourquoi est ce que nous le recevons que maintenant ? » Demande Alyecha.

- « Le Lt Morak l'a reçu bien après l'attaque. Je ne sais même pas comment elle
a fait pour passer un message sans point d'origine. Il est impossible de savoir d'où 
elle l'a envoyé. Notre OPS a pu le décrypter, T'Kar a utilisé un vieux code de 
Starfleet. » Répond Crews.

- « Vous avez consulté ses données ? »
- « Je vous attendais. »
Crews se leva et lança les données sur la console murale. Les deux Amiraux 

regardèrent les données qui défilaient.
- « Principalement des données cartographiques apparemment... Ça ne semble 

pas concerner les Klingons ni les Romuliens. »
- « On aurait pu espérer qu'elle ne serait pas une traître après tout... »
Alyecha lui jeta un coup d’œil.
- « Vous aviez toujours cet espoir ? » Demande Alyecha.
Crews se contenta d'hausser les épaules. Après ce qu'ils avaient vécu, il n'était 

plus sûr de rien.
- « L'ordinateur est en train de générer une carte par rapport aux données de 

T'Kar... » Dit Crews.



Quelques secondes plus tard, la carte s'afficha. Alyecha écarquilla les yeux 
tandis que Crews poussa un petit sifflement.

La carte montrait les principaux acteurs tout autour de Lys 5 : Klingons, 
Romuliens, Tiniens, Eldoriens, Arkonans, Squandoriens et Conquérants. Mais il 

‐semblait avoir un invité surprise. Un tache verte s'étendait au dessus du territoire de
Ronak jusque loin dans la galaxie d'Yzon, bien plus loin que ce que tous les vaisseaux 
de Lys 5 avaient pu explorer.

Alyecha regardait, médusée, le petit nom que l'ordinateur venait d'afficher sur
la tache verte.

Crews porta une main devant sa bouche.
- « Le Commodore T'Kar n'est plus digne de confiance. » Dit Alyecha.
- « Cependant... Elle nous a toujours averti contre... » Dit Crews.
- « Je sais. »
La Bajorane se détourna de la carte. Elle n'était pas prête à accepter ce qu'elle

voyait.
- « Il y a un moyen de savoir si ces données sont justes. » Dit Crews.

‐- « A quoi pensez vous ? » Demande Alyecha.
- « Nous devrions demander aux Arkonans d'envoyer quelques uns de leurs 

drones sur ce territoire pour confirmer tout ça. » Répond Crews.
Alyecha soupira. Demander un service aux Arkonans n'étaient pas une chose 

aisé et ils allaient devoir payer le prix fort.
- « Si vous pouvez faire ça sans leur vendre notre âme. »
- « Je vendrais juste la mienne. »
- « David... Nous avons déjà beaucoup de problèmes avec les Klingons et les 

Romuliens. »
- « Je sais. »
- « Prions les Prophètes que les Arkonans ne trouvent rien ! » Dit Alyecha.

‐Kcinna Alyecha quitta le bureau de Crews. Celui ci étudia encore la carte. Elle 
‐sonnait comme un cri d'alerte. Depuis combien de temps est ce que T'Kar essayait de 

les avertir ?
‐- « La situation est peut être pire qu'on croit... » Dit Crews.

* * * * *

Quelque part en Yzon,
Les Valuxiens s'étaient établi sur une dizaine de systèmes solaires à l'autre 

bout de la galaxie d'Yzon. C'était essentiellement un peuple de marchands et bons 
nombres de leurs vaisseaux sillonnaient le secteur avec très peu d'armes. Il n'y avait 
guère de danger sur leur route.

Le petit groupe de cargos avait quitté les docks de la station marchande qui 
orbitait autour de la petite planète verte.

A bord des vaisseaux, c'était l'euphorie qui accompagnait les marchands à 
chacun de leur départ. L'espace, si riche et si plein de promesses, s'offrait à eux. Ils 



avaient laissé leurs familles et ils savaient que la joie de les revoir à leur retour serait
une si bonne récompense.

Ce départ ressemblait à tous ceux qu'ils avaient déjà vécu, dans l'excitation et 
‐la joie. Pourtant, ce jour là n'était en rien comparable aux autres.

Le premier d'une nouvelle ère. Sombre. Incertaine.
Les vaisseaux inconnus entrèrent dans le système solaire. Face aux cargos des 

Valuxiens, ils étaient gigantesques. Les marchandes crurent voir débarquer les Dieux 
Géants qui peuplaient leur mythologie. La stupeur parcourut les marchands Valuxiens 
puis vint l'excitation d'une nouvelle rencontre. Ils étaient curieux et ignoraient la 
peur.

Ils envoyèrent des messages de bienvenue aux vaisseaux inconnus.
La réponse qu'ils récurent fut sans équivoque. Une voix mécanique retentit dans

les cargos Valuxiens comme un message énonciateur de malheur.
- « Nous sommes les Borgs. Abaissez vos boucliers et rendez vous sans 

condition. Nous intégrerons vos caractéristiques biologiques et technologiques aux
nôtres. Votre culture s’adaptera à nos besoins. »

L'âge d'or des Valuxiens s'achevait ici et maintenant.
- « Toute résistance est inutile. »
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